Cousinerie Fontaine


Comme une chanson 

Lorsque la parole vient s’ajouter à la musique alors naît la chanson. Nos familles regorgent de chansons, qui elles aussi, ont été transmise de génération en génération. 

Cette façon de transmettre une connaissance, une chanson, un air de musique ou une danse c’est ce que l’on appelle "la transmission orale". 

Les chansons que nous chantons comme la majorité des chansons traditionnelles sont un héritage que nous ont légué les Français. 

Les chansons sont arrivées chez nous avec les premiers colons. 
  
Les thèmes des chansons: 

Les chansons empruntent souvent des thèmes qui nous sont familiers. Ce sera tantôt l’histoire d’une jeune fille qui se rend à la fontaine pour y puiser de l’eau ou s’y baigner ou celle d’un fils de roi s’en allant chasser… 

D’autres chansons composées sur place par suite d’accidents ou des catastrophes naturelles, une situation géographique ou un événement spécial comme une noce, une veillée viennent compléter le tableau. 

Il existe des milliers de chansons au Québec et des milliers de variantes pour une chanson. 

Nos chansons ont varié selon la transmission orale. 

Avez-vous déjà essayé de copier ou de mémoriser une chanson seulement en l’écoutant chanter ? 

Ce mode de communication de l’information est semblable au jeu de téléphone. Partant d’une simple phrase on se retrouve au bout de la ligne avec une phrase très compliquée qui n’a souvent plus le même sens qu’au début, c’est le miracle et toute la beauté de la transmission orale. 

Sans elle nous n’aurions que quelques chansons traditionnelles dans notre répertoire. Grâce à elle nous en avons des milliers qui se ressemblent mais qui sont toutes différentes et qui ont toutes leur personnalité propre, il y a même parfois des mots qui nous sont inconnus… 

Voici notre héritage 

Provenant des cousineries et des rencontres familiales ! 
CHANTONS EN FAMILLE
                                                    TRADITIONNELLES 

	    À la claire fontaine
	    A la volette

	    Ah! C’était un p’tit cordonnier
	    Ah! si mon moine

	    Au chant de l’alouette
	    Bonhomme Bonhomme

	    C’est beau la vie
	    Clarinette (Catharinette)

	    Curé Papineau
	    Derrière chez nous

	    Dis moi Charles
	    Don daine la ridaine

	    Elle est toujours derrière
	    Embarque dans ma voiture

	    En montant la rivière
	    En passant par la Lorrraine

	    Fringue fringue
	    Germaine

	    J’ai pour toi un lac
	    J’ai tant dansé

	    L’habitant de Ste-Barbe
	    L’olivier

	    La bonne femme Gendron
	    La fontaine profonde

	    La destinée la rose au bois
	    La loutre

	    La jument de Michaud
	   La poule à Colin

	    La petite diligence
	    Le cœur ne vieillit pas

	    Le joyeux promeneur
	    Les cloches du hameau

	    Les marches du palais
	    Les raftmens

	    Savez-vous planter des choux
	    Marianne s’en va au moulin

	    Marie Calumet
	    Monsieur le curé

	    Mon Joe
	    Mon merle

	    Partons la mer est belle
	    Qu’il fait bon vivre

	    Qu’il fait bon, maître Pierre
	    Quand j’étais chez mon père

	
	

	    Souvenir d’un vieillard
	   Y é tu bon ton bon bonbon


                                                          POPULAIRES 

	    Heureux d’un printemps
	    Quand tu viendras chez nous

	    Je me souviens
	    Où sont-elles

	    La complainte phoque Alaska
	    Poum ti pouta ti poum

	    Le grain de mil
	    Valderi Valdera


                                                           SPÉCIALES 
	    Ça n’vaut pas la peine
	    Dans l’outaouais on est allé

	    J’ai la jambe alerte  (Fontaine)
	   J’ai la jambe alerte (Touzin&Conjoint)


Qu’il fait bon vivre
 

1er refrain
Qu’il fait bon vivre
Quand on revient chez-soi
Que l’on revoit le toit
Où nous attend la joie
La joie de vivre
Les amis d’autrefois
Bonjour me revoilà (bis)
 

Sur les chemins par le monde
J’ai navigué longtemps
Avant de m’apercevoir
Que notre terre était ronde
Comme un ballon d’enfant
Je reviens plein d’espoir
(Reprendre le 1er refrain)
2ième refrain
Qu’il fait bon vivre
Au ciel de son pays
Après de longues nuits
Et de longs jours d’oubli
Qu’il fait bon vivre
Ah qu’il est beau le jour
Le jour de mon retour (bis)
Tout le pays est en fête
Et toi tu me souris
Mon cœur est tout en émoi
Je vois combien j’étais bête
Je comprends tout le prix
De mon amour pour toi
(Reprendre le 2ième refrain)
 

Yé tu bon ton bon bonbon (Roger Brisson)
Yé tu bon ton bon bonbon

Si yé bon donne moé z’en dont

Si ton bonbon n’est pas bon

Je n’en veux pas de ton bon bonbon

Du bonbon pour que ce soit bon

Faut que ce soit du bon bonbon
 
 
 
 
 
 

 
Poum ti pouta ti poum !!! (Normand Brisson)
Poum ti pouta ti poum pouti pouti

Ti poum ti pouta ti poum

Ton ti na rout ton ti ton ti na rout a poutiné pout pout

Vous autres vous êtes capout

Nous autres on est au bout !!!
 
 
 
 

 

C’est beau la vie
 
 

Le vent dans tes cheveux blonds

Le soleil à l’horizon

Quelques mots d’une chanson

Que c’est beau, c’est beau la vie

Un oiseau qui fait la roue

Sur un arbre déjà roux

Et son cri par dessous tout

Que c’est beau, c’est beau la vie

Tout ce qui tremble et palpite

Tout ce qui lutte et se bat

Tout ce que j’ai cru trop vite

À jamais perdu pour moi

Pouvoir encore regarder, pouvoir encore t’écouter

Et surtout pouvoir chanter

Que c’est beau, c’est beau la vie

Le jazz ouvert dans la nuit

La trompette qui nous suit

Dans une rue de Paris

Que c’est beau, c’est beau la vie

La rouge fleur éclatée

D’un néon qui fait trembler

Nos deux ombres dans la nuit

Que c’est beau, c’est beau la vie.
 

La Poule à Colin
Colin a une poule qui pond tous les matins (bis)
Elle a été faire sa ponte dans la cour à Martin
REFRAIN
Tu n’entends pas gué lon la
Tu n’entends pas mon refrain
Elle est allée faire la ponte dans la cour à Martin
Martin a pris sa fourche lui a cassé les reins
Refrain
Martin a pris sa fourche lui a cassé les reins
Il en fit une sauce pour le dimanche matin
Refrain
Tout le monde de la paroisse vient y tremper son pain
Refrain
Ainsi que le curé vient y saucer le sien
Refrain
Trouva la sauce si bonne qu’il s’y trempa les mains
Refrain
Les mains oui jusqu’aux coudes, les coudes jusqu’au rein.
Refrain
Pis là y a fait la messe à tous ses paroissiens
Refrain
Avec ses bonnes vieilles qui en ont tant de besoin
Refrain
Ainsi se termine l’histoire de la poule à Colin
Refrain (2 fois)
 

Germaine
Germaine belle Germaine tout en filant le lin (bis)
Dans son chemin rencontre trois jolis cavaliers
Qui demande à Germaine, fillette à marier.
Je ne suis pas fillette, fillette à marier (bis)
Je me suis marié à 15 ans et demi
Y a plus de 7 années mon mari est parti.
Ah! Bonjour donc madame peux-t-on loger ici (bis)
C’est en l’honneur du prince Ambroise d’Ambroisie
Le plus joli gendarme qui soit dans le pays.
Ah! Bonjour donc Germaine chez-nous trois cavaliers (bis)
Mais ils ne veulent pas boire, ni boire ni manger
Ils désirent trop Germaine avoir à leur côté.
Oh! mère, méchante mère allez-vous-en d’ici (bis)
C’est pour être seul amer, la mère mon mari
Je vous ferai jetai en bas du pont levis.
Partons chers camarades nos chevaux sont sellés (bis)
À la table de Germaine, je veux aller manger
Dans le lit de Germaine, je veux aller me coucher.
Germaine, belle Germaine ouvre, moé ton mari (bis)
Non je ne croirai pas que tu es mon mari
Avant que tu me dises, quel jour que tu m’as prise.
T’en souviens-tu Germaine du 17 au matin
Tu avais à tes noces des oncles et des cousins
Non je ne croirai pas que tu es mon mari
Avant que tu me dises quel cheval j’avais-tu
T’en souviens-tu Germaine ton cheval de Paris
T’en souviens-tu Germaine ta robe de satin gris
Ah! Non je ne crois pas que tu es mon mari
Donne-moi tes remarques de la première nuit
T’en souviens-tu Germaine tes anneaux d’or uni (bis)
Je t’ai serré si fort, si fort dedans mes bras
Que ton anneau cassa, Germaine, le voilà!
Servantes, belles servantes accourez toutes ici
Allumez les flambeaux aux quatre coins du lit
Je vais ouvrir la porte toute grande à mon mari.
Quand tu viendras chez nous (Brisson)
Ah! Moé j’vis dans une montagne à côté d’une rivière jaune

Y a 2 ou 3 vaches qui vont sul bord s’tremper les p’tites pattes entre 2 gorgées

Y a des grands arbres qui poussent toul tour oui toul tour de la maison

Y a toutes sortes de fleurs, y a des lilas y a même un chemin qui passe en bas.
 
 

REFRAIN
Quand tu viendras chez nous
Pour me dire bonjour au mois d’a-août
M’en vas te donner la main
Ma-t-dire rentre dont dans ma maison
Une paillasse pour te coucher
Une p’tite bière si t’es assoiffé
Avec d'la farine on va faire du pain
On va manger des toasts sul poêle à bois
 
 

Le soir descend sur la maison

Sur le balcon on chante nos chansons

On s’parle un p’ti peu de notre journée

En s’barçant on fume une bonne pipée

On s’dit y fera peut-être beau demain

On ira s’promner avec les chiens

Mais quand la lune commence à bailler

On regarde les étoiles pis on va se coucher
 
 

REFRAIN
Quand tu viendras chez nous
Pour me dire bonjour au mois d’a-août
M’en vas te donner la main
Ma-t-dire rentre dont dans ma maison
Une paillasse pour te coucher
Une p’tite bière si t’es assoiffé
Avec la farine on va faire du pain
On va manger des toasts sul poêle à bois
 

(Bis) en fredonnant pour le refrain
 
 

 

 

En passant par la Lorraine
En passant par la Lorraine avec mes sabots (bis)
Rencontrer trois capitaines avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
Rencontrer trois capitaines avec mes sabots (bis)
Ils m’ont appelé vilaine avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
Ils m’ont appelé vilaine avec mes sabots (bis)
Je ne suis pas si vilaine avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
 
 

Je ne suis pas si vilaine avec mes sabots (bis)
Puisque le fils du roi m’aime avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
Puisque le fils du roi m’aime avec mes sabots (bis)
Il m’a donné pour étrenne avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
Il m’a donné pour étrenne avec mes sabots (bis)
Un bouquet de marjolaine avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
 
 

Un bouquet de marjolaine avec mes sabots (bis)
S’il fleurit je serai reine avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
S’il fleurit je serai reine avec mes sabots (bis)
S’il y meurt je perds ma peine avec mes sabots dondaine oh oh oh avec mes sabots.
 
 
 
Dondaine la ridaine (Brisson)
Par un beau dimanche au soir
M’en allant me promener
J’ai rencontré la belle
Je lui ai demandé
REFRAIN
Dondaine la ridaine
Mets ta patte à li matou
Ma tante à Lou Marie matou
Mets ta patte à li matou
Ma tante à Lou la ri dé
Je lui ai demandé
Si elle était à marier
Non non répondit-elle
Pas avec un cordonnier
Car avec ses aiguilles
Il pourrait me piquer
Sacrant ses outils par terre
Maudissant mon métier
Sans ce maudit métier-là
J’me serais marié
Avec la plus belle fille
Qu’y a pas dans l’quartier
Elle avait des sourcils d’or
De beaux cheveux bouclés
Et d’autres choses encore
Que je ne peux vous nommer
 
 

Le grain de mil (Brisson)
Par derrière chez mon père
Il y a un pommier doux (bis)
Les trois filles d’un prince
Sont endormies dessous, ah
Les trois filles d’un prince
Sont endormies dessous (bis)
La plus jeune se réveille
Dit ma sœur il est jour ah
REFRAIN
J’ai du grain de mil
J’ai du grain de paille
J’ai de l’oranger
J’ai du trille
J’ai du tri coli
J’ai des allumettes
Et j’ai des ananas
Des pierres à fusils
Du laurier fleuri
J’ai dû zi j’ai des zunezis
J’ai dû zune zune
Et j’ai des zunezo
J’ai des beaux, j’ai des beaux
J’ai des beaux oiseaux
Non ce n’est qu’une étoile
Qui éclaire nos amours (bis)
Nos amants sont en guerre
Ils combattent pour nous ah
 
 

S’ils gagnent la bataille
Ils auront nos amours
Qu’ils perdent où qu’ils gagnent
Ils les auront toujours ah
 

 

Monsieur le curé (Touzin)
D’où venez-vous si crotté M. le curé?
D’où venez-vous si crotté M. le curé ?
Je m’en reviens du marché
Simone ma Simone
Je m’en reviens du marché
Ma petite mignonne
Que m’avez-vous apporté M. le curé? (Bis)
Des souliers c’est pour danser Simone….
Des souliers c’est pour danser ma petite…
Quand allez-vous m’les donner M. le curé? (Bis)
Quand tu sauras travailler Simone…
Quand tu sauras travailler ma petite…
Mais je sais coudre et filer M. le curé? (Bis)
Alors je vais t’les donner, Simone…
Alors je vais t’les donner ma petite…
Je voudrais me confesser M. le curé? (Bis)
Dis-moi ton plus gros péché Simone…
Dis-moi ton plus gros péché ma petite…
C’est celui de vous aimer M. le curé? (Bis)
Alors faut se séparer Simone
Alors faut se séparer ma petite
Je crois bien que j’en mourrai M. le curé? (Bis)
Alors je t’enterrerai Simone
Alors je t’enterrerai ma petite
Est-ce que vous me pleurerez M. le curé? (Bis)
Non car il faudra chanter Simone ô ma Simone
Requiescant in pace ma petite mignonne!
 
 

Marie Calumet (Touzin)
Marie Calumet veut s’y marier (bis)
Avec l’engagé de M. le curé (bis)
Les noces se f’ront au presbytère
Sens dessus dessous et sans devant derrière
Nous y serons tous invités
Sans devant derrière, sans dessus dessous
Nous avons eu un bon repas (bis)
Muni de bon pâté d’foie gras (bis)
Du ragoût d’pattes et des tourtières
Sens dessus dessous et sans devant derrière
Y en avait pour tous les goûts
Sans devant derrière, sans dessus dessous
 
 

On s’amusa jeunes et vieux (bis)
Grâce à Bâtis le violoneux (bis)
On prit un coup la bonne affaire
Sens dessus dessous et sans devant derrière
Y avait du bon p’tit caribou
Sans devant derrière, sans dessus dessous
 
 

Comme toutes les bonnes choses ont une fin (bis)
On se quitta vers le matin (bis)
On fit nos vœux les plus sincères
Sens dessus dessous et sans devant derrière
Aux deux nouveaux jeunes époux
Sans devant derrière, sans dessus dessous
Les raftmen
Là ous qu’y sont tous les raftmen (bis)
Dans les chantiers y sont montés
REFRAIN
Bing sur la ring bang sur la rame
Laissez passer les raftmen
Bing sur la ring bing bang
Et par Byton y sont passés (bis0
C’est pour ben s’habiller
Des belles p’tites bottes dans leurs gros pieds (bis)
Chez Mam Gauthier y sont allés
Avec leurs provisions achetées (bis)
Vers l’outaouais s’sont dirigés
En canot d’écorce ils sont montés (bis)
Et du plaisir y s’sont donné  

Dans les chantiers sont arrivés (bis)
Des manches de hache ont fabriqué
Quand le chantier fut terminé (bis)
Chacun chez eux sont retournés
Leurs femmes ou blondes ont embrassées (bis)
Tous très contents de se retrouver
 
 

L’olivier
Sur la plus haute colline (bis)
Il y avait un olivier (bis)
Qui avait l’air de pencher (bis)
Sur cette même colline (bis)
Il y avait un oiseau blanc (bis)
Qui chantait soleil levant (bis)
Entre cet oiseau et l’arbre (bis)
Une immense croix de fer (bis)
Pour tous ceux qui ont souffert (bis)
L’olivier de la colline (bis)
Mourut un matin d’hiver (bis)
L’oiseau partit vers la mer (bis)
Mais je sais qu’un jour de Pâques (bis)
L’olivier reverdira (bis)
Et que l’oiseau reviendra(bis)
La la la la la la la la la la la la la
 
 

La complainte du phoque en Alaska (G. Fontaine)
Cré moé, cré moé pas
Que’qu part en Alaska
Y a un phoque qui s’ennuie en maudit
Sa blonde est partie
Pour gagner sa vie dans un cirque aux Etats-Unis
Le phoque est tout seul
Y regarde le soleil
Qui descend doucement sur le glacier
Y pense aux États en pleurant tout bas
C’est comme ça quand ta blonde ta lâché
 
 

REFRAIN
Ça vaut pas la peine
De laisser ceux qu’on aime
Pour aller faire tourner
Des ballons sur son nez
Ça fait rire les enfants
Ça ne dure jamais longtemps
Ça fait pu rire personne
Quand les enfants sont grands
 

Quand le phoque s’ennuie
Y regarde son poil qui brille
Comme les rues de New-York après la pluie
Y rêve à Chicago à Marilyn Monroe
Y voudrait voir sa blonde faire son show
 
 

C’est rien qu’une histoire
Je veux pas m’en faire à croire
Mais des fois j’ai l’impression que c’est moé
Qui est assis sur la glace
Les deux mains dans la face
Mon amour est partie pis j’m’ennuie
 
 

Mon joe
C’t aujourd’hui le jour de l’an
Gai l’on là mon Joe ma lurette
C’t aujourd’hui le jour de l’an
Y faut changer de maîtresse
Y faut changer de maîtresse mon Joe
Y faut changer de maîtresse
Échangera qui voudra
Mais moé je garde la mienne
Elle a de jolis yeux doux
Une bouche vermeille
Comme il serait doux
D’avoir un baiser d’elle
Mais encore bien plus doux
De dormir avec elle
Dans un grand lit blanc
Tout près d’une chandelle
Où sont-elles
Un soir pressée d’aller veiller
En cherchant ses dentelles
Pas rasée pas maquillée
M’as-tu sortir pareille
 
 

REFRAIN
Ouindi ouindi ouindi ouindi
Ouin ouin
Les tiennes où sont-elles?
Chu tannée d’faire la poupée
J’arrache les ficelles
Le premier gars qu’a rencontré
T’la regarde entre les deux ailes
Y a rien trouvé pour l’exciter
C’pas mon genre de femelle
Un peu pogné lui a soufflé
T’as les boules basses ma belle
Si mes boules sont basses
Mon pauvre gars mais les tiennes où sont-elles?
 
 
 
 Heureux d’un printemps
Heureux d’un printemps
Qui chauffe la couenne
Triste d’avoir manqué
Encore un hiver
J’peux pas faire autrement
Ça m’fait de la peine
On vit rien qu’au printemps
L’printemps dure pas longtemps
 
 

Assis sul bord du trou
J’me creuse la tête
Je pense au bonheur des gens
Je sais ben qu’ça va pas durer
Ça l’air qu’ça prend des sous
Pour faire la fête
A qui appartient l’beau temps
L’hiver l’été durant
L’été c’est tellement bon
Quand t’as la chance
D’avoir assez d’argent
Pour voyager sans t’inquiéter
Pour le fils d’un patron
C’est les vacances
Pour la fille du restaurant
C’est les sueurs pis les clients
On dit qu’l’hiver est blanc
Comme un nuage
Mais ça évidemment
Dans l’chalet près du foyer
Dans l’fond c’est salissant
Au prix qui est le chauffage
Il n’y a pas pire moment de l’année
Quand t’es pris pour t’endetter
Faut que je me retourne dans mon trou
Creuser ma peine
J’ai vu surintendant
Je peux rien t’dire en attendant
Le jour où se sera nous
Qui feront la fête
Imaginer le printemps
Quand l’hiver sera vraiment blanc.
 
 
L’habitant de Ste-Barbe (Brisson)
 
 

C’est l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est la femme de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est le chien, de la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est la queue du chien, de la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est le bout de la queue, du chien, de la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est l’extrémité, du bout, de la queue, du chien, de la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
C’est le bout, de l’extrémité, du bout, de la queue, du chien, de la fille, de la femme, de l’habitant de Ste-Barbe qui s’en va à Montréal (bis)
 
 

Excusez-là !!!
 
 

La loutre (Brisson)
La loutre veut pas sortir du trou (bis)
On m’envoie chercher le chien (bis)
Le chien veut pas mordre la loutre
La loutre veut pas sortir du trou
Refrain :
La loutre veut pas sortir du trou
La loutre veut pas sortir du trou
On m’envoie chercher le bâton (bis)
Le bâton veut pas battre le chien
Le chien veut pas mordre la loutre
Refrain :
La loutre veut pas sortir du trou
La loutre veut pas sortir du trou
On m’envoie chercher le feu (bis)
Le feu veut pas brûler le bâton…
Refrain
On m’envoie chercher de l’eau (bis)
L’eau veut pas éteindre le feu, le feu veut pas brûler le bâton
Refrain
On m’envoie chercher le bœuf (bis)
Le bœuf veut pas boire l’eau, l’eau veut pas éteindre le feu
Refrain
On m’envoie chercher le boucher (bis)
Le boucher veut pas tuer le bœuf, le bœuf veut pas boire l’eau…
Refrain
On m’envoie chercher le juge (bis)
Le juge veut bien juger le boucher, le boucher veut bien tuer le bœuf, le bœuf veut bien boire l’eau, l’eau veut bien éteindre le feu, le feu veut bien brûler le bâton, le bâton veut bien battre le chien, le chien veut bien mordre la loutre, la loutre veut bien sortir du trou.
La loutre veut bien sortir du trou, la loutre veut bien sortir du trou!
 
 

Dans l’outaouais on est allé (Brisson) cousinerie 90
Dans l’Outaouais on est allé (bis)
À cousinerie s’y rencontrer.
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
À cousinerie s’y rencontrer (bis)
Pis être ensemble la parenté
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Pis être ensemble la parenté (bis)
Pour le plaisir de renouer
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Pour le plaisir de renouer (bis)
S’qu’on a vécu les années passées
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
S’qu’on a vécu les années passées (bis)
Les p’tits, les grands pis les nouveau-nés
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Les p’tits, les grands pis les nouveau-nés (bis)
Sans oublier ceux qui nous ont quittés
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
C’est une chanson qui va rester (bis)
Toutes les familles sont impliquées
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Toutes les familles sont impliquées (bis)
La cousinerie c’est un gros party
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Y a des Paquin pis des Fortin
Y a des Fontaine pis des Touzin
Y a des Lachance pis des Brisson
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Cousins, cousines s’tune bonne idée (bis)
La cousinerie c’est un gros party hi! Ha!
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
Tirili tom tirili rilire tirili tom tiriliri tom
 
 

Curé Papineau (Brisson)
Curé Papineau, curé de chez-nous
Pineau curé de chez-nous
Pine au cul papa, pine au cul maman
Pineau curé de chez-nous. (bis)
 

Curé Papineau a une belle rivière
Au bord d’elle il va s’asseoir
Au bordel papa, au bordel maman
Au bord d’elle il va s’asseoir (bis)
 

Curé Papineau a une belle servante
Il la fournit de vêtements
Il la fourre papa, il la fourre maman
Il la fournit de vêtements (bis)
 

Curé Papineau a une belle gravure
Il la suspend à son mur
Il la suce papa, il la suce maman
Il la suspend à son mur (bis)
Curé Papineau sans moi serait noyé
Sans moi l’curé serait noyé
Sens moi l’cul papa sens moi l’cul maman
Sans moi l’curé serait noyé (bis)
Je me souviens
Je me souviens d’une époque
Au temps de la bonne chanson
La maison ouvrait ses portes
On passait tous dans le salon
Au piano y avait ma mère
On choisissait un cahier
Et c’était toujours mon père
Qui fredonnait le premier
REFRAIN
Sur le grand mat d’une corvette, un petit mousse un soir chantait
Marie-Madeleine son petit jupon de laine, sa petite robe carottée, son petit jupon piqué...
J’ai cueilli la belle rose, la belle rose du rosier blanc
J’entends le moulin tic tic tac, j’entends le moulin tac
Danse mon moine danse, tu n’entends pas la danse, tu n’entends pas mon moulin l’on-là, tu n’entends pas mon moulin marché…
Je me souviens d’une époque
Au temps de la bonne chanson
Disparu d’une autre époque
Avant la télévision
J’entends toujours ma grand-mère
Chantonnée cette chanson
Qui faisait pleurer grand-père
Et tout le monde comme de raison
REFRAIN
Doux souvenirs de ma jeunesse, venez à moi petits enfants…
J’ai tant dansé, j’ai tant chanté, chantons ma bergère au gai..
À la claire fontaine m’en allant me promené, j’ai trouvé l’eau si belle que je m’y suis baigné…
V’la le bon vent v’là le joli vent, v’là bon vent ma mie m’appelle, v’là le bon vent v’là le joli vent, v’là bon vent ma mie m’attend
Bonsoir mes amis bonsoir, bonsoir mes amis bonsoir, bonsoir mes amis, bonsoir mes amis, bonsoir mes amis bonsoir…
Moi je m’ennuie d’une époque
Au temps de la bonne chanson
Hou hou hou hou.
La fontaine profonde
J’men vais à la fontaine pour emplir mon cruchon, gling glling glon glon
La fontaine est profonde, j’me suis coulée au fond
REFRAIN
Suzanne firigouane, fille femme pas mouillé, parlons et rigolons
Gros grain, rogilain, la pataqu’à bourgalain.
La fontaine est profonde j’me suis tiré au fond gling gling glon glon
Sitôt vinrent à passer, trois jeunes et jolis barons
Refrain
Sitôt vinrent à passer, trois jeunes et jolis barons gling glling glon glon
Que donneriez-vous belle si on vous tirait du fond
Refrain
Que donneriez-vous belle, si on vous tirait du fond gling glling glon glon
Tirez, tirez dit-elle après ça nous verrons
Refrain
Tirez, tirez dit-elle après ça nous verrons gling glling glon glon
Quand la belle fut tirée s’en fut à la maison
Refrain
Quand la belle fut tirée s’en fut à la maison gling glling glon glon
S’assit à la fenêtre, compose une chanson
Refrain
S’assit à la fenêtre, compose une chanson gling glling glon glon
Ce n’est pas ça la belle que nous vous demandions
Refrain
Ce n’est pas ça la belle que nous vous demandions gling glling glon glon
C’est votre cœur en gage à un joli garçon
Refrain
C’est votre cœur en gage à un joli garçon gling glling glon glon
Mon petit cœur en gage n’est pas pour un baron
Refrain
Mon petit cœur en gage n’est pas pour un baron gling glling glon glon
Mais pour un homme de guerre qui a d’la barbe au menton
Refrain
 
 

Qu’il fait bon chez-vous maître Pierre
Qu’il fait bon chez vous Maître Pierre
Qu’il fait bon dans votre moulin
Le froment vole dans la lumière
Et partout ça sent bon le grain
J’avais douze ans et j’étais haut comme trois pommes
C’est alors que vous me disiez d’un ton bonhomme
Croyez-moi ce sacré p’tit drôle
Le métier lui semble à son goût
Prends ce sac met-le sur l’épaule
Maître Pierre, qu’il fait bon chez vous
REFRAIN
Hardi, hardi petit gars
Bonnet sur l’sourcil, sourire aux lèvres
Hardi tant qu’il a deux bras
Un bon meunier ne s’arrête pas
Qu’il fait bon chez vous maître Pierre
Je me souviens de mes dix-huit ans
Votre fille était déjà fière
Et déjà moi je l’aimais tant
Et quand plus tard, je l’épousai devenu grande
Tout le village est venu danser dans la grange
Et toujours de ses grandes ailes
Le moulin continue toujours
Le tic-tac de son cœur fidèle
Maître Pierre qu’il fait bon chez vous
Refrain
Qu’il fait bon chez vous Maître Pierre
A trente ans, j’aimais mon métier
Elle était devenue meunière
C’est alors que vous nous quittiez
Et quand du ciel, vous regardiez dans la campagne
Tous ces moulins tournant du nord à la Bretagne
Vous pensiez avec un sourire
Qu’il fait bon regarder tout cela
Et qu’on a bien raison de dire
Maître Pierre qu’il fait bon chez vous.
Refrain
Les marches du Palais (Fontaine)
Aux marches du palais (bis)
Y’a une si tant belle fille (bis)
Elle a tant d’amoureux (bis)
Qu’elle ne sait lequel prendre (bis)
C’est un petit cordonnier (bis)
Qu’y a eu la préférence
C’est en-là l’y chauffant (bis)
Qu’il lui fit la demande (bis)
La belle si tu voulais (bis)
Nous dormirions ensemble (bis)
Dans un grand lit carré (bis)
Bordé de toiles blanches (bis)
Aux quatre coins du lit
Un bouquet de pervenches (bis)
Au beau mitan du lit (bis)
La rivière est profonde (bis)
Tous les chevaux du roi (bis)
Viendront y boire ensemble (bis)
Et nous serions heureux (bis)
Jusqu’à la fin du monde (bis)
 

J’ai tant dansé
J’ai tant dansé, j’ai tant sauté
Dansons ma bergère oh gai
J’en ai décousu mon soulier
À l’ombre…
Refrain
Dansons ma bergère joliment
Que le plancher en rompe.
Il faut aller chez l’cordonnier
Dansons ma bergère oh gai
Beau cordonnier, beau cordonnier
À l’ombre…
Refrain
Veux-tu raccommoder mes souliers?
Dansons ma bergère oh gai
Je te donnerai un sou marqué
À l’ombres
Refrain
Un sou marqué n’est pas assez
Dansons ma bergère oh gai
Il me faudrait un doux baiser
À l’ombres…
Refrain
Un doux baiser n’est pas pour toé
Dansons ma bergère oh gai
C’est pour mon gentil cavalier
À l’ombre
Refrain
 
 
 

 

 

 

 
 

Ah! Si mon moine
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
Un capuchon je lui donnerais (bis)
Refrain
Danse mon moine danse, tu n’entends pas la danse?
Tu n’entends pas mon moulin l’on la
Tu n’entends pas mon moulin marcher ?
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
Un froc de bure je lui donnerais (bis)
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
Un ceinturon, je lui donnerais (bis)
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
Un chapelet je lui donnerais (bis)
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
De belles sandales je lui donnerais (bis)
Ah! Si mon moine voulait danser (bis)
Un beau spautier je lui donnerais (bis)
S’il n’avait fait vœu de pauvreté (bis)
Bien d’autres choses je lui donnerais (bis)
 
 
 
 

Bonhomme bonhomme (Fortin &Fontaine)
 
 

Bonhomme bonhomme sais-tu jouer (bis)
Sais-tu jouer de ce violon-là (bis)
Zing zing zing de ce violon-là (bis)
Refrain
Bonhomme
Tu n’es pas maître dans ta maison quand nous y sommes.
Bonhomme bonhomme sais-tu jouer (bis)
Sais-tu jouer de cette flûte-là (bis)
Flûte flûte flûte de cette flûte-là (bis)
Refrain
Bonhomme
Tu n’es pas maître dans ta maison quand nous y sommes.
Bonhomme bonhomme sais-tu jouer (bis)
Sais-tu jouer de ce tambour-là (bis)
Boum boum boum de ce tambour-là (bis)
Refrain
Bonhomme
Tu n’es pas maître dans ta maison quand nous y sommes.
 
 

Bonhomme bonhomme sais-tu jouer (bis)
Sais-tu jouer de ce cornet-là (bis)
Taratata de ce cornet-là (bis)
Refrain
Bonhomme
Tu n’es pas maître dans ta maison quand nous y sommes.
 
 

La jument de Michaud (Touzin & Brisson)
 
 

C’est dans cinq ans je m’en irai
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
J’entends le loup le renard et la belette
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
(Bis)
La jument de Michaud et son petit poulain
Sont entrés dans le pré et ont mangé tout le foin
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
C’est dans quatre ans
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
J’entends le loup le renard et la belette
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
(Bis)
La jument de Michaud et son petit poulain
Sont entrés dans le pré et ont mangé tout le foin
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
 
C’est dans trois ans
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
J’entends le loup le renard et la belette
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
(Bis)
La jument de Michaud et son petit poulain
Sont entrés dans le pré et ont mangé tout le foin
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
C’est dans deux ans
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
J’entends le loup le renard et la belette
J’entends le loup le renard chanter
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
(Bis)
La jument de Michaud et son petit poulain
Sont entrés dans le pré et ont mangé tout le foin
(Bis)
L’hiver viendra mais quand l’hiver viendra
La jument de Michaud elle s’en repentira
 

Savez-vous planter des choux
Savez-vous planter des choux à la mode à la mode
Savez-vous planter des choux à la mode de chez-nous
On les plante avec les pieds à la mode à la mode
On les plante avec les pieds à la mode de chez-nous
On les plante avec les mains à la mode à la mode
On les plante avec les mains à la mode de chez-nous
On les plante avec le nez à la mode à la mode
On les plante avec le nez à la mode de chez-nous
etc.
A la volette
Près de la fontaine un oiseau chantait (bis)
Un oiseau à la volette (bis)
Un oiseau chantait
J’ai couru l’entendre il m’a fait pleurer (bis)
Un oiseau à la volette (bis)
Un oiseau chantait
Ses petits rebelles voulaient le quitter
Mais leur pauvre mère leur disait restez
L’oiseleur vous guette vous serez happés
Les petits partirent riant du danger
Et leur pauvre mère les a tous pleurés
 
 

Dis-moi Charles
Mon père y m’a mariée
Avec un marchand de velours
Dès le premier soir de mes noces
Y m’a joué un vilain tour
Refrain
Dis-moi Charles c’est une bad luck
Dis-moi Charly, chu bad lucky
Y est venu frapper à ma porte
Ah oui trois heures avant le jour
" lève-toi, jeune mariée, lève-toi car il est jour "
Y a des gens dans la boutique
Qui marchandent sur le velours
Que l’yabe emporte la boutique
Aussi les marchands de velours
Y a des chevaux su mon père
Qui sont bens mieux soignés que moé
Y ont du foin pis de l’avoine
Un coup d’étrille soir et matin
Y ont du foin pis de l’avoine
Un coup d’étrille soir et matin
Moi qui suis jeune mariée
Y m’en donne pas tous les matins.
 
 
 
 

Mon merle
Mon merle a perdu son bec (bis)
Un bec deux becs trois becs Merlot
Refrain
Comment veux-tu mon merle mon merle
Comment veux-tu mon merle chanter
Mon merle a perdu son œil (bis)
Un œil deux yeux trois yeux
Un bec deux becs trois becs Merlot
Une tête
Un cou
Un dos
Une aile
Un ventre
Une patte
Une queue
 
Le joyeux promeneur (Valderi Valdera)
Par les sentiers sous le ciel bleu
J’aime à me promener
Le sac au dos le cœur joyeux
Je me mets à chanter
Refrain
Valderi valdera
Valderi valdera ha ha ha ha ha
Valderi valdera
Je me mets à chanter
Parfois suivant du clair ruisseau
Les folâtres ébats
Je l’entends dire dans les roseaux
Viens chanter avec moi
 
 

Et dans les bois et dans les champs
Tous les oiseaux jaseurs
Mêlant leurs voies mêlant leur chant
Entonnent tous en chœur
 
 

Tous les amis que je rencontre
Au hasard du chemin
A mon salut bientôt répondent
Par ce même refrain
Et je serai au long des jours
Avec la même ardeur
Sous le soleil errant toujours
Un joyeux promeneur
La bonne femme Gendron
C’est la bonne femme Gendron
Qui va tirer ses vaches
Qui va tirer ses vaches
Dans son pot à pisser
Refrain
Ah j’entends le coucou mesdames
Je prends garde à vous
A va tirer ses vaches
Dans son pot à pisser
Elle n’avait pas d’couloi
Pour y couler son lait
A pris son tablier
S’ta pour s’en faire un couloi
Le tablier crotté
Le lait pu pas passer
A pris une pince à cheveux
Pis a s’mit à picosser
Quand son lait fut passé
Y était d’un brun foncé
A n’a fait un fromage
C’était pour les anglais
Ils aimaient bien la marde
Car ils ont tout mangé
Elle est toujours derrière (Fortin)
En les mariant M. l’curé a dit
" partout la femme doit suivre son mari "
Elle a tellement compris ce qu’il lui disait
Qu’elle ne le quitte plus jamais
Refrain
Elle est toujours derrière, derrière, derrière
Elle a compris ce que M. l’curé lui a dit
Elle n’quitte plus son mari.
Il voudrait bien se pousser quelquefois
Pour aller voir ses amis d’autrefois
Jouer une partie de pool ou de romain
Mais il ne peut jamais…
Un de ses amis lui dit " mon cher Gaspard "
Tâche de lui mettre ton pied quelque part
De cet être-là tu t’en débarrasseras
Il répond : " je n’peux pas! "
Désespéré le pauvre homme se jette à l’eau
Mais son épouse fait comme lui aussitôt
En la voyant qui arrivait au fond
Il s’écrit " non de non "
Arrivé à la porte du paradis
Êtes-vous marié? Que le grand St-Pierre lui dit
Il lui répond je crois qu’oui attendez
Ma femme va pas tarder
Le bon St-Pierre en voyant venir la belle
Lui dit mon vieux j’te mets pas avec elle
Il fut jeté dans l’enfer et depuis
Il chante, il danse, il rit
Refrain
Ma femme n’est plus derrière, derrière, derrière
Et si je préfère l’enfer au paradis
C’est qu’elle n’est pas ici.
 

 

 

La petite diligence (Touzin)
Mon arrière-grand-mère m’a conté
L’histoire de son mariage
C’est un beau roman du temps passé
Qui débuta par un beau voyage
En ce temps-là pour aller loin
On connaissait à peine le train
Et l’on trouvait déjà bien beau
La voiture et les chevaux
Refrain
La petite diligence sur les beaux chemins de France
S’en allait en cahotant, voyageurs toujours contents
Il y avait un vieux notaire, un curé et son bréviaire
Une fille à marier, un monsieur très distingué
Le notaire dormait, le curé priait et la belle rougissait en silence
Le monsieur parlait et lui récitait des rondos et des sonnets!
La petite diligence sur les beaux chemins de France
S’en allait en cahotant par la pluie et le beau temps.
Lorsque les chevaux, péniblement
Avait fait trente kilomètres
À l’hôtellerie du cheval blanc
On passait la nuit pour s’en remettre
Pour aller de Paris à Tours
Il fallait bien au moins huit jours
Évidemment ça donnait l’temps
De se connaître amplement.
Refrain
La petite diligence sur les beaux chemins de France
S’en allait en cahotant, voyageurs toujours contents
Lorsque la côte était dure, ils descendaient de voiture
Et poussaient allègrement, car c’était le règlement.
Le ciel était bleu et le beau monsieur
Faisait les doux yeux à la belle
Tandis qu’le curé se disait " ça y est c’est deux là je vais le marier "
La petite diligence sur les beaux chemins de France
Arriva enfin à Tours et c’est tout l’roman d’amour.
C’est toujours pareil en France, mise à part, les diligences
Quand on veut se marier, il faut savoir voyager (bis).
Derrière chez nous
Derrière chez nous y a t’un champs de pois (bis)
J’en cueilli deux, j’en mangé trois…
Refrain
Sul bout, sul bout du banc
Sul bout du banc ma mie m’appelle
Sul bout du banc ma mie m’attend
J’ai été malade au lit trois mois (bis)
Tous mes amis venaient me voir
 
 

Celui que j’aime en venait pas (bis)
Je l’aperçois venir là-bas
Dans sa main droite tient un gant blanc (bis)
Nos amourettes y sont dedans
Sul bout, sul bout du banc
Sul bout du banc ma mie m’appelle
Sul bout du banc ma mie m’attend
 
 

Embarque dans ma voiture (Touzin Fortin)
Le démon sort de l’enfer pour faire le tour du monde
Se promène dans l’espoir de ramasser son monde!
Il dit " méchant cordonnier, tes semelles sont mal clouées,
Avec tes méchantes coutures, embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " méchant boulanger, tes casseroles sont mal lavées
Avec tes pâtes à moitié dures embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " toi méchant boucher, ta viande est mal séparée
Ton boudin ne goutte rien qu’le sûr embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " toi mon épicier, t’as même pas la bonne pesée
Avec tes méchantes mesures embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " toi mon pâtissier, tes gâteaux n’ont pas levés
Avec toutes tes garnitures embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " toi mon jardinier, essai pas de te sauver
Tes patates n’ont pas de p’lures embarque dans ma voiture " (bis)
Il dit " toi mon cher docteur, t’as pas besoin d’avoir peur
Avec toutes tes petites factures embarque dans ma voiture " (bis)
 
 
 
 

En montant la rivière
C’est dans le mois de mai, en montant la rivière
C’est dans le mois de mai, que les filles sont belles
Que les filles sont belles, oh! gai
Que les filles sont belles!
Et que tous les amants, en montant la rivière
Et que tous les amants, y changent de maîtresses
Y changent de maîtresses, oh! gai
Y changent de maîtresses!
Mais moi je ne changerai pas, en montant la rivière
Mais moi je ne changerai pas, car la mienne est trop belle
Car la mienne est trop belle oh! gai
Car la mienne est trop belle!
Elle a de beaux yeux bleus, en montant la rivière
Elle a de beaux yeux bleus, une bouche vermeille
Une bouche vermeille oh! gai
Une bouche vermeille!
 

La destiné la rose au bois
Mon père aussi ma mère, n’avait que moi d’enfant (bis)
N’avait que moi d’enfant la destinée la rose au bois
N’avait que moi d’enfant (bis)
c’est pas l’affaire des filles d’aller voir les garçons (bis)
D’aller voir les garçons, la destinée la rose au bois
D’aller voir les garçons (bis)
Mais c’est l’affaire des filles, de balayer la maison (bis)
De balayer la maison, la destinée la rose au bois
De balayer la maison (bis)
Quand la maison est propre tous les garçons y vont (bis)
Tous les garçons y vont, la destinée la rose au bois
Tous les garçons y vont (bis)
Ils entrent quatre par quatre en frappant du talon (bis)
En frappant du talon, la destinée la rose au bois
En frappant du talon (bis)
Ti-Nes a son col rouge et s’est rasé le menton (bis)
Et s’est rasé le menton, la destinée la rose au bois
Et s’est rasé le menton (bis)
Et moi qui ne suis pas riche, je joue de l’accordéon (bis)
Je joue de l’accordéon, la destinée la rose au bois
Je joue de l’accordéon (bis)
Quand le monde est en place, on frise le rigodon (bis)
On frise le rigodon, la destinée la rose au bois
On frise le rigodon (bis)
Et c’est comme ça qu’ça se passe, du moins dans not, canton (bis)
Du moins dans not, canton, la destinée la rose au bois
Du moins dans not, canton (bis)
 
 

Quand j’étais chez mon père
Quand j’étais chez mon père, Apprenti pastoureau
Il m’a mis dans la lande pour garder les troupiaux
Refrain
Troupiaux! Troupiaux je n’en avais guère
Troupiaux! Troupiaux je n’en avais pas.
Mais je n’en avais guère, je n’avais qu’trois agneaux
Et le loup de la plaine, m’a mangé le plus beaux
Refrain
Il était si vorace, n’a laissé que la peau
Na laissé que la queue, pour mettre à mon chapeau
Refrain
Mais des os de la tête, me fis un chalumeau
Pour jouer à la fête, à la fête du hameau
Refrain
Pour faire danser village, dessous le grand ormeau,
Et les jeunes et les vieilles, les pieds dans les sabots
Refrain
 
 
 

Fringue fringue
Mon père a fait bâtir maison
Fringue, fringue sur l’aviron
La fait bâtir à trois pignons
Refrain
Tortille, morfil, arrangeur de faucille
Tribouille marteau, bonsoir lutin
Fringue, fringue sur la rivière
Fringue fringue sur l’aviron
Sont trois charpentiers qui la font
Fringue, fringue sur l’aviron
Et le plus jeune c’est mon mignon
Refrain
Qu’apportes-tu dans ton jupon ?
Fringue, fringue sur l’aviron
C’est un pâté de trois pigeons
Refrain
Asseyons-nous et le mangeons
Fringue, fringue sur l’aviron
En s’asseyant il fit un bond
Refrain
Qui fit trembler les trois pignons
Fringue, fringue sur l’aviron
Et fit casser tous les chevrons
Refrain
Les cloches du hameau
Les cloches du hameau
Chantent dans la campagne
Le son du chalumeau
Égaye la montagne
On entend, (bis) les bergers (bis)
Refrain
Chanter dans les prairies
Ces refrains si légers
Qui charment leurs amies
Tra la la tra la la la la la (4 fois)
C’est l’heure du retour, et la jeune bergère
Voyant la fin du jour, regagne sa chaumière
On entend (bis) les bergers (bis)
Refrain
Lorsque dans le rocher, la tempête tourmente
Autour du vieux foyer, joyeusement l’on chante
On entend (bis) les bergers (bis)
Refrain
 
 

Ah! C’était un p’tit cordonnier
Ah! C’était un p’tit cordonnier (bis)
Qui faisait fort bien les souliers (bis)
Il les faisait si juste, si juste
Il les faisait si dret, si dret
Il les faisait si dret pas plus qui en fallait!
Pour coudre une paire de semelles (bis)
Il n’avait guère son pareil (bis)
Il les cousait si juste, si juste
Il les cousait si dret, si dret
il les cousait si dret pas plus qui en fallait!
Quand il allait au cabaret (bis)
Sa chopinette il lui fallait (bis)
Il la buvait si juste, si juste
Il la buvait si dret, si dret
Il la buvait si dret, pas plus qui en fallait!
Mais de retour à la maison (bis)
Battait sa femme à coup de bâton (bis)
Il la battait si juste, si juste
Il la battait si dret, si dret
Il la battait si dret, pas plus qui en fallait!
 
 
 

Souvenirs d’un vieillard
Petits enfants jouez dans la prairie
Chantez, chantez le doux parfum des fleurs
Profitez bien du printemps de la vie
Trop tôt hélas! Vous verserez des pleurs.
Refrain
Dernier amour de ma vieillesse
Venez à moi petits enfants
Je veux de vous une tendresse
Pour oublier, mes cheveux blancs
Quoique bien vieux, j’ai le cœur plein de charme
Permettez-moi d’assister à vos jeux
Pour un vieillard outragé plein de larmes
Auprès de vous, je me sens plus heureux
Refrain
Petits enfants vous avez une mère
Et tous les soirs, près de votre berceau
Pour elle au ciel vous offrez votre prière
Aimez-la bien jusqu’au jour du tombeau
Refrain
En vieillissant soyez bons charitables
Aux malheureux prêtez votre secours
Il est si beau d’assister ses semblables
Un peu de bien embellit nos vieux jours
Refrain
Petits enfants quand j’étais de votre âge
Je possédais la douce paix du cœur
Que de beaux jours ont passé sans nuage
Je ne voyais que des jours de bonheur
Refrain
En vieillissant j’ai connu la tristesse
Ceux que j’aimais je les ai vus partir
Oh! laissez-moi vous prouver ma tendresse
C’est en aimant que je voudrais mourir
Refrain
Partons la mer est belle
Amis partons sans bruit, la pêche sera bonne
La lune qui rayonne, éclairera la nuit
Il faut qu’avant l’aurore, nous soyons de retour
Pour sommeiller encore, avant qu’il soit grand jour.
Refrain
Partons la mer est belle, embarquons nos pêcheurs
Guidons notre nacelle, ramons avec ardeur
Aux mats hissons les voiles, le ciel est pur et beau
Je vois briller l’étoile, qui guide les matelots
Ainsi chantait mon père, lorsqu’il quitta le port
Il ne s’attendait guère, à y trouver la mort…
Par les vents, par l’orage, il fut surpris soudain
Et d’un cruel naufrage il subit le destin…
Refrain
Je n’ai plus que ma mère, qui ne possède rien
Elle est dans la misère, je suis son seul soutien
Ramons, ramons bien vite, je l’aperçois là-bas
Je la vois qui m’invite, en me tendant les bras…
Refrain
Le cœur ne vieillit pas
  

Moi quand vient le temps des fêtes, j’ai toujours le cœur gai (bis)
Je dis de bien belles choses à tous mes invités (bis)
Malgré que la voix change, et raccourcit le pas
Jamais le cœur ne change, le cœur ne vieillit pas (bis)
Voulez-vous dans la vie, goûter le vrai bonheur (bis)
Le bonheur qu’on envie, gardez bien votre cœur (bis)
La vieillesse nous change, et la beauté s’en va
Le cœur jamais ne change, le cœur ne vieillit pas (bis)
C’est votre cœur Monsieur qu’il faudra consulter (bis)
Si dans votre maison, le malheur veut entrer (bis)
Malgré toutes les épreuves, qui sont semées sous nos pas
Il faut donner la preuve que le cœur ne vieillit pas (bis)
 
 

Au chant de l’alouette
Au chant de l’alouette, Je veille et je dors
J’écoute l’alouette et puis je m’endors
On m’envoie au champs
C’est pour y cueillir (bis)
Je n’ai pas cueilli
J’ai cherché des nids
J’ai trouvé la caille
Assise sur son nid (bis)
J’lui marcher sur l’aile
Et la lui rompis
Elle me dit pucelle
Retire-toi d’ici (bis)
Je ne suis pas pucelle
Que j‘lui répondis
 

À la claire fontaine
À la clair fontaine m’en allant promener
J’ai trouvé l’eau si belle que je m’y suis baigné
Il y a longtemps que je t’aime jamais je ne t’oublierai
Sous les feuilles d’un chêne je me suis fait sécher
Sur la plus haute branche un rossignol chantait
Il y a longtemps que je t’aime jamais je ne t’oublierai
Chante rossignol chante toi qui a le cœur gai
Tu as le cœur a rire moi je l’ai à pleurer
Il y a longtemps que je t’aime jamais je ne t’oublierai
J’ai perdu ma maîtresse sans l’avoir mérité
Pour un bouquet de rose que je lui refusai
Il y a longtemps que je t’aime jamais je ne t’oublierai
Je voudrais que la rose soit encore au rosier
Et moi et ma maîtresse dans les mêmes amitiés
Il y a longtemps que je t’aime jamais je ne t’oublierai
 
 

Autre refrain
Fendez le bois, chauffez le four
Dormez la belle, il n’est point jour
 
 

Marianne s’en va au moulin
Marianne s’en va au moulin (bis)
C’est pour y faire moudre son grain (bis)
A cheval sur son âne, ma p’tite mamzelle Marianne
A cheval sur son âne Catin s’en allant au moulin
Le meunier qui la voit venir (bis)
Ne peut s’empêcher de lui dire (bis)
Attachez donc votre âne, ma p’tite mamzelle Marianne
Attachez donc votre âne Catin, par derrière le moulin
Pendant que le moulin marchait (bis)
Le loup tout à l’entoure rodait (bis)
Le loup a mangé l’âne de la p’tite mamzelle Marianne
Le loup a mangé l’âne Catin, par derrière le moulin
Marianne se mit à pleurer (bis)
Cent écus d’or lui a couté (bis)
Pour acheter un âne, ma p’tite mamzelle Marianne
Pour acheter un âne Catin en revenant du moulin
Son père qui la voit venir (bis)
Ne put s’empêcher de lui dire (bis)
Qu’avez-vous fait de votre âne, ma p’tite mamzelle Marianne
Qu’avez-vous fait de votre âne Catin en allant au moulin
C’est aujourd’hui la Saint Michel (bis)
Que tous les ânes changent de poil (bis)
Je vous ramène votre âne, ma p’tite mamzelle Marianne
J’vous ramène le même âne Catin, qui porta au moulin
Ça n’vaut pas la peine (air un phoque en Alaska) cousinerie 87
Refrain
Ça n’vaut pas la peine de quitter les Fontaines
Quand on a Lachance chacun de son côté
Ça fait rire les Paquin
Ça fait chanter Fortin
Ça fait bien rire Touzin
Quand les enfants sont là
Ou ou ou  

Quand je pense à Bertrand sa moustache, son rire franc,
Ne manquant jamais d’assurance
Quand je pense à Denise et à ses p’tites surprises
Et à nos belles soirées de Noël
Refrain
Quand je pense à Roland dansant chantant riant
Au volant de sa belle Cadillac
Quand je pense à Dolorès débarquant sa valise
Les enfants les suivant tout contents.
Refrain
Quand je pense à Angéline avec ses doigts de fée
Décorant les gâteaux de noces
Quand je pense à Roger et à sa grande bonté
Accueillant toute la parenté
Refrain
Quand je pense à Carmelle avec sa ribambelle
Sa patience, son accueil chaleureux
Quand je pense à Roland réveillant les enfants
En les chatouillant sous les pieds.
Refrain
Quand je pense à Laurette, dans sa p’tite maisonnette
Le cœur débordant d’amour
Quand je pense à Edouard, égaillant les partys
Avec son harmonica
Refrain
 

Quand je pense à Dolorès le cœur sur la main
Partageant les problèmes des gens
Quand je pense aux enfants qu’elle a su éduquer
Même si Jean-Paul l’a quitté.
Refrain
Quand je pense à Noëlla exploitant ses talents
Travaillant d’une façon raffinée
Quand je pense à Richer, taquineur et charmeur
Il a bien su se faire apprécier.
Refrain
Quand je pense à Jean-Guy toujours proche de chacun
Sportif, chanteur et farceur
Quand je pense à Yvonne aimant bien le fun
Bout en train, chantant et turlutant " yolalahiti "
Refrain
Quand je pense à Gaby recevant en tout temps
Se tenant bien au courant
Quand je pense à Florianne sachant bien s’adapter
Estimée des petits et des grands
Refrain
Quand je pense à Jacques le plus jeune de la famille
Il a su bien faire son chemin
Quand je pense à Marie-Reine sa compagne adorée
Qui a su si bien l’accompagné
Refrain
Quand je pense à Grand-mère, travaillant son métier
Songeant à tous les petits-enfants
Je pense à sa famille qui s’est réunie
Pour la cousinerie
Refrain
Ça valait la peine de réunir les Fontaine
De ramasser tout le monde pour en faire une ronde
Ça fait plaisir aux enfants, les petits et les grands
Ainsi qu’à nos parents de nous voir réunis
(Bis)
J’ai la jambe alerte (version controversée)
Cousineries (Touzin & conjoints)

Version Fontaine
Mademoiselle,

Qui vous a donné ce beau chapeau que vous portez

c’est mon amoureux quand je le vois j’ai le cœur à rire

c’est mon amoureux quand je le vois j’ai le cœur joyeux

Ah! J’ai la jambe alerte, alerte!

J’ai un pied dans l’eau pis l’autre dans la rivière,

j’ai un pied dans l’eau pis l’autre dans le ruisseau
 
 
 
 

Version conjoints &Touzin
Ah! J’ai la jambe alerte! Alerte! j’ai la jambe alerte!

J’ai un pied qui remue pis l’autre qui traine, pis l’autre qui traine

J’ai un pied qui remue pis la langue qui s’mêle encore bien plus.

Ah! J’ai la jambe alerte! Alerte! j’ai la jambe alerte!
 
 
 
 
Clarinette (Catharinette) Roland Touzin
Refrain
Clarinette (Catharinette) s’en va aux mûres
M. l’curé par derrière s’en l’corps dur
Oh! Non jamais je n’ose, je n’ose
Oh! non jamais je n’oserai
M. l’curé passez-moi dont votre pipe (bis)

M. l’curé prend sa pipe et lui donne (bis)

Merci, merci M. l’curé de m’avoir empipeter

J’ai la pipe de M, l’curé (bis)

Refrain
M. l’curé passez-moi dont votre blague (bis)

M. l’curé prend sa blague et lui donne (bis)

Merci, merci M. l’curé de m’avoir emblagueder

J’ai la blague de M, l’curé (bis)

Refrain
M. l’curé passez-moi dont votre allumette (bis)

M. l’curé prend son allumette et lui donne (bis)

Merci, merci M. l’curé de m’avoir alumetter

J’ai l’allumette de M, l’curé (bis)

Refrain
M. l’curé passez-moi dont votre fifre (bis)

M. l’curé prend son fifre et lui donne (bis)

Merci, merci M. l’curé de m’avoir enfifreter

J’ai le fifre de M, l’curé (bis)
 
 
 

